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Redaktion und Expedition: Sternengasse No. 21, Basel. * TÉLÉPHONE 24Ö6. * Rédaction et Administration: Rue des Etoiles No 21, Bâle.
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1. Mr. ïh. Exhenry, Hôtel de la Dent du Midi,
Chain péry 130

2. Ed. Chappet, Hôtel Bel-Oiseau, Finshauts 70
3. Herr J. Rosskopf, Direktor, Holel Zürcherhof,

Ziirich 90
4. C. Graber, Hotel Splügen, Thusis 40
5. A. Egli, Holel Waage, Baden 24
6. Tit. J. P. Büsch 's Erben, Hotel Post, Davos-

Platz 30

Austritt.
1. Herr C. Ritzmann in Cannes, wegen Aufgabe des

Geschäftes in Interlaken.
2. Mr. Th. Frischkneçht, Montreux, wegen Aufgabe

dos Geschäftes.
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Ecole professionnelle
de la

Société Suisse des Hoteliers
à Ouchy.

Conseil de surveillance.
MM. ,/. Tschumi, Hôtel Bcaurivage, Ouchy, président.

A. Armleder, Hôtel Richemond, Genève, vice-président.
A. Ranch, Hôtel du Faucon, Lausanne, caissier.
John Miillor, Hôtel d'Angleterre, Ouchy, secrétaire.
Ami Chessex, Montreux.
H. Spahlinger, Genève.

Maîtres et Branches d'étude.
MM. C. Garlichs, professeur, directeur de l'Ecole:

Français, allemand, anglais, calcul, géographie.
John Müller, Hôtel d'Angleterre, Ouchy:

Connaissance des marchandises, géographie
des voies de communication. Tenue des livres,
calligraphie.

A, Raach, Hôtel du Faucon, Lausanne:
Leçons do morale et de bonne tenue.

J. A. Schmidt, Hôtel Beau-Site, Lausanne :

Leçons do service avec exercices pratiques.
J. Tschumi, Hôtel Benuiivage, Ouchy:

Organisation et direction d'un hôtel.

Extrait du rapport sur le 4me exercice
(15 octobre 1896 -15 avril 1897).

L'Ecole professionnelle a reçu de nouveau pour
ce semestre, comme les années précédentes, de
nombreuses demandes d'admission. Sur 72 inscriptions
42 ont dû être ajournées jusqu'à nouvel ordre, car
il n'y avait de place disponible que pour 30 élèves,
et les maîtres actuels aussi bien que les salles
d'enseignement n'en auraient pu recevoir un chiffre plus
élevé.

L'Ecole a été ouverte le 15 octobre 1896 en
présence du corps enseignant et des parents de quelques

élèves. M. le président Tschumi a exposé,
dans une allocution saisissante, le but qu'elle poursuit

et les devoirs qui attendent les élèves dès leur
entrée. Après la distribution à chacun d'eux du
règlement imprimé de la maison, il fut procédé à la
répartition des divers travaux que doivent exécuter
les élèves en vue de leur instruction pratique. Le
tour de rotation change toujours à la fin de chaque
quinzaine, de sorte que tous peuvent s'exercer d'une
façon suffisante; d'ailleurs les noces et autres fêtes
leur procurent assez d'occasions favorables de faire
de la pratique dans les- premiers hôtels de la place.

Le jour suivant tous les élèves ont été réunis
dans la salle de l'école pour y passer un examen
dont les résultats devaient permettre de les répartir
dans les diverses branches dë l'enseignement selon
le degré de leurs connaissance^ respectives.

Cet examen n'a pas tardé £t prouver que ces 30
élèves, rassemblés ici pour suiy're ensemble des cours
d'un semestre comprenaient, tant au point de vue de
l'éducation qu'à celui de la cujlure intellectuelle, les
éléments les plus disparates qu'il s'agissait de
soumettre aussi bien et aussi promptement que possible
à un système uniforme.

Deux d'entre eux n'ayaienf; absolument aucune
notion de français; 8 le connaissaient fort peu; un
autre ne comprenait ni le français, ni l'allemand ;

16 ne savaient pas un mot d'anglais et, les 14
derniers, les uns étaient assez avancés déjà dans l'étude
de celte langue, tandis que les autres n'en possédaient

que des bribes.
La différence n'était pas moins grande au point

de vue de l'instruction générale; beaucoup n'avaient
reçu qu'une préparation médiocre; d'autres, en
revanche, qui avaient fréquenté des écoles supérieures,
étaient déjà fort développés.

Dans ces conditions la tâche des maitres était
naturellement fort difticile, surtout en l'absence d'un
maître capable de répartir les élèves en des classes
strictement séparées suivant le degré de leurs
connaissances. 11 est en effet bien clair que d'après le
système actuel où deux et même trois divisions
doivent être occupées par le même enseignement
dans la même classe, le temps, déjà rigoureusement
mesuré, ne peut pas être utilisé d'une façon
suffisante. En outre il importe que la surveillance des
élèves pendant leurs heures libres soit exercée avec
plus d'activité et d'efficacité. En ce qui regarde
l'application des élèves, on peut affirmer en thèse
générale que la plupart d'entre eux ont travaillé
comme des jeunes gens soucieux d'apprendre pour
eux-mêmes et de récolter plus tard dans la vie le
fruit de leur travail.

Malheureusement les mieux doués se sont trop
souvent laissé aller, tandis que d'autres moins bien
partagés au point de vue des facultés intellectuelles,
réussissaient à les dépasser par leur zèle et leur
application.

La lâche la plus ardue du maître en présence de
tant d'éléments divers consiste certainement dans
l'éducation.

Certes tous les élèves se montraient bien disposés
à observer les prescriptions du règlement, mais nous
avons eu souvent le regret de constater que c'étaient
précisément les plus âgés qui s'y soumettaient le
moins. Nous devons cependant ajouter que plusieurs
élèves ont rempli la fonction difticile de moniteurs
avec un zèle incontestable et une grande cônscience,
exerçant ainsi une heureuse influence sur leurs
camarades.

D'une manière générale nous pouvons conseiller
aux parents et aux tuteurs de contier leurs Iiis et
leurs pupilles à l'Ecole professionnelle dès qu'ils ont
quitté les écoles publiques et la maison paternelle,
car les jeunes gens qui ont déjà quelques annés de
pratique se plient en général moins aisément à la
règle de la maison ; l'expérience nous prouve qu'ils
tirent de l'enseignement ¦ beaucoup moins de profit
que ceux qui ont l'habitude d'un travail actif de tête.

L'état sanitaire des élèves a été extraordinaire-
ment bon durant tout l'exercice. 11 n'y a pas eu
réellement de maladies et si, parfois, un élève a
ressenti quelque indisposition, Mme. Müller l'a soigné
de telle façon que, grâce à elle, sa santé ne tardait
pas à s'améliorer.

Si l'on avait établi une comparaison entre l'aspect
des élèves à leur arrivée en octobre et à leur départ
au mois d'avril, il aurait été facile de constater
qu'ils se sont fort bien trouvés de leur séjour à

Ouchy. Au reste, les occasions d'être au grand air
et d'apprendre à connaître les environs de Lausanne
ne leur ont jamais manqué. Ainsi ils se sont rendus
un jour à pied par Ecublens et Echandens à Morges
pour y visiter l'arsenal. Une autre fois ils ont été

gracieusement invités à visiter la Brasserie Rosiaz,
près de Lausanne; ils ont pu se rendre compte de

visu de l'installation et se familiariser, sous la
conduite d'un homme du métier, avec la fabrication et
la manutention de la bière; un échantillon généreusement

offert a été reconnu excellent par tous les
connaisseurs.

Les derniers temps nous avons profité d'un beau
jour pour faire une superbe excursion à St-Maurice
et à la Grotte-aux-Fées. A notre retour, M. de

Grisogono, tenancier du Restaurant de la Gare à
St-Maurice, nous a servi un brillant dîner, copieusement,

arrosé de bon vin du "Valais. Après l'avoir
cordialement remercié, nous avons pris à 2 heures
congé de notre hôte pour nous diriger sur Aigle, afin
d'y goûter le vin.

Nous ne saurions exprimer trop notre gratitude
à la maison Cornaz frères, négociants en vins à
Lausanne, pour la bienveillance et l'intérêt qu'ils ont
témoignés à notre Ecole, en invitant les élèves à
visiter leurs caves d'Aigle et le célèbre Clos du
Rocher à Yvorne, ainsi que pour l'accueil cordial
qu'ils nous ont ménagé;, nous garderons longtemps
le joyeux souvenir de celte belle journée.

Plus tard ces messieurs ont encore eu l'amabilité
de nous recevoir dans leur cave modèle de Lausanne
qui contient plus de 400,000 litres du généreux
liquide. Avec un talent remarquable, M. Cornaz a
soumis les élèves à un examen théorique et pratique,
dont il s'est déclaré satisfait, et leur a donné des
instructions détaillées sur la manière de traiter les
vins à ses différentes périodes. L'attention des
élèves a démontré clairement l'intérêt de ces
explications, dont l'exactitude était immédiatement établie
par des dégustations accompagnées d'une délicieuse
collation.

Le dimanche avant Noël, M. Müller a convié les
maîtres et leurs familles, les amis de l'Ecole et tous
les élèves à un fort beau repas. Le temps a passé
trop vite grâce aux discours et aux productions fort
bien choisies des élèves dont quelques-uns ont fait
preuve de grandes dispositions. Le soir un bal
ravissant termina en pleine harmonie cette fête qui
a laissé les plus agréables souvenirs à tous les
participants. La plupart des élèves ont passé chez eux
les vacances de Noël et y ont puisé de nouvelles
forces pour reprendre leurs leçons.

Le résultat des souscriptions recueillies à l'occasion

de la nouvelle année en faveur de l'Ecole a été
très réjouissant, car il dénote de la part de ses
promoteurs un intérêt croissant, nous ne saurions nous
dérober au devoir d'adresser aux généreux donateurs
nos meilleurs remerciments.

Le 10 avril, à 2 heures après midi, M. John Müller
a réuni les maitres et les élèves dans un banquet
excellent, qui coïncidait avec la clôture des cours et
la distribution des diplômes. A cette occasion nous
avons eu le plaisir de voir au milieu de nous notre
honorable vice-président, M. A. Armleder, de Genève.

Après diverses allocutions adressées aux élèves et
où ne manquaient ni les exhortations ni les vux
de bonheur, M. le président Tschumi a décerné les
diplômes, dont les chiffres peuvent être considérés
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